
Mesdames et Messieurs,


Aujourd'hui, nous nous réunissons pour rendre hommage à Samuel Paty. Sa mort 
il y a trois ans trouve un écho tragique dans les évènements survenus vendredi à 
Arras. Il est important de rappeler ici les circonstances tragiques de la mort de 
Samuel Paty, et les valeurs de la République qui ont été bafouées par cet 
assassinat


Le 16 octobre 2020, Samuel Paty, un enseignant dévoué, a été lâchement 
assassiné par un terroriste islamiste. Pourquoi ce déchaînement de violence? Il 
avait enseigné en cours d’EMC la liberté d’expression et, évoquant les attentats 
commis sur le journal satirique Charlie Hebdo en 2015, avait montré des 
caricatures de Mahomet en cours, déclenchant ainsi la colère de certains. Samuel 
Paty fut d’abord la victime d’une campagne de diffamation et de calomnie sur les 
réseaux sociaux dont l’épilogue tragique fut le drame du 16 octobre 2020. 
Touchant pour la première fois un enseignant, tout comme l’attentat d’Arras 
vendredi dernier, ces tragédies ont secoué la France et le monde entier. En s’en 
prenant aux professeurs, ce sont les valeurs de notre république qui sont visées 
par le terrorisme islamique.


Samuel Paty a été assassiné parce qu'il a osé enseigner à ses élèves la liberté 
d'expression. Comme l'a dit Voltaire : "Je ne suis pas d'accord avec ce que vous 
dites, mais je me battrai jusqu'à la mort pour que vous ayez le droit de le dire." La 
liberté d'expression est un pilier de notre République, et elle ne doit jamais être 
compromise.


L'assassinat de Samuel Paty a également bafoué le principe d'égalité. En tant 
qu'enseignant, il avait pour mission d'éduquer tous ses élèves, sans distinction de 
leur origine, de leur religion ou de leur couleur de peau.

Comme le rappelle Martin Luther King Jr. : "Je rêve d'un jour où les gens ne seront 
pas jugés par la couleur de leur peau, mais par le contenu de leur caractère."


La fraternité, le troisième pilier de notre République, a également été mise à mal. 
Au lieu de chercher à comprendre et à dialoguer, l'assassin a choisi la haine et la 
violence. Albert Schweitzer nous rappelle :

"La vraie fraternité est celle qui accepte les différences, qui les respecte et qui 
cherche à les comprendre."


En rendant hommage à Samuel Paty, et à Dominique Bernard, l’enseignant 
assassiné vendredi à Arras, nous réaffirmons notre engagement envers ces 
valeurs, envers la République et le soutien à nos professeurs. Nous refusons de 
laisser la peur et l'intolérance dicter nos vies. Nous devons continuer à défendre la 
liberté, l'égalité et la fraternité, car ce sont ces valeurs qui rendent notre société 
forte et résiliente. Samuel Paty reste dans nos mémoires comme un symbole 
d'engagement à ces valeurs, et nous nous engageons à les préserver pour les 
générations futures.


